
Note sur la maison-forte de Valfroide à Burcin (Eric Verdel)

Dans un hommage rendu par Geoffroy de Clermont au Dauphin Humbert II en 1317, il est
notamment question de construire deux maisons-fortes : l’une au gué de Cours (ad vado de
Cors)  sur Saint-Ondras et  l’autre  « in valle  frigido » à  Burcin (CHEVALIER U.,  Régeste,
n°19660). Or, en 1344, Aynard de Clermont reconnaît avoir reçu 200 florins du Dauphin pour
l’édification de cette dernière (ADI B 2613, 289-291).

Il se trouve que le parcellaire de Burcin, daté de 1704 (ADI 4 E 154/4) mentionne les moulins
de La Motte au lieu-dit « Valfreyde », et, à proximité immédiate, la maison du sieur Lemaire,
avocat à la cour et capitaine-châtelain du comté de Clermont, juste au-dessus de la serve des
moulins,  près  du chemin allant  à  Blaune et  confinant  le  chemin conduisant  à  la  chapelle
Notre-Dame de Millin.

Il est hautement probable que le « Valfreyde » du début du XVIIIème siècle correspond au
« valle  frigido »  du  XIVème  siècle  et  que  la  maison  actuellement  appelée  « La
Commanderie », près de la pisciculture, est la maison-forte bâtie par les Clermont avec l’aide
financière du Dauphin.

Certes, l’édifice a été fortement remanié aux XVIIème et XVIIIème siècles, mais le corps de
bâtiment le plus proche de la route est une tour carrée dont les chaînages d’angle sont en
moellons de tuf bien appareillés et qui comporte un net talutage à la base des murs. Sur le plan
architectural, rien ne s’oppose donc à une datation médiévale.

Au surplus, cette maison-forte se trouve au débouché du chemin « de service » (selon les
termes du parcellaire de 1704) qui traverse la Bourbre et  relie Burcin à Châbons en passant
par la maison-forte de La Blache. Il faut se souvenir du contexte militaire qui prévaut dans la
région à la fin du XIIIème et pendant la 1ère moitié du XIVème siècle : Burcin est dans la
seigneurie de Clermont et Châbons dans le comté de Savoie. Le cours de la Bourbre est alors
la frontière. La reprise des hostilités entre les Dauphins et les comtes de Savoie au cours de
cette période justifie pleinement la construction de maisons-fortes de part et d’autre de la
ligne de démarcation : La Blache côté savoyard et « La Commanderie » côté dauphinois (car
au début du XIVème, les Clermont se placent déjà plus ou moins nettement dans la vassalité
des Dauphins).


